
Terminale G Interrogation 1 - correction 10 septembre 2025

� INT 1.1 Soit (𝑢𝑛) la suite géométrique de raison 3 et de premier terme 𝑢0 = 2.

1) Donner une expression explicite de (𝑢𝑛).

2) Calculer
50

∑
𝑘=0

𝑢𝑘 = 𝑢0 + ... + 𝑢30.

+ Correction exercice 1 :

1) (ᵆ𝑛) est géométrique de raison 3 et de premier terme ᵆ0 = 2 donc pour tout entier naturel 𝑛,

ᵆ𝑛 = 2 × 3𝑛.

2) (ᵆ𝑛) étant géométrique de raison 3 et de premier terme ᵆ0 = 2, on a :

50
∑
𝑘=0

ᵆ𝑘 = ᵆ0 + ... + ᵆ50

= 21 − 351
1 − 3

= 351 − 1.

� INT 1.2 On considère la suite (𝑢𝑛) définie par 𝑢0 = 1 et, pour tout 𝑛 ∈ N,

𝑢𝑛+1 = 2𝑢𝑛 + 2𝑛+1.

1) a) Calculer 𝑢1, 𝑢2 et 𝑢3.
b) La suite (𝑢𝑛) est-elle arithmétique? Est-elle géométrique?

2) Démontrer par récurrence que, pour tout 𝑛 ∈ N, 𝑢𝑛 ⩾ 0.
3) On considère la suite (𝑤𝑛) définie, pour tout 𝑛 ∈ N, par

𝑤𝑛 =
𝑢𝑛
2𝑛 .

a) Montrer que (𝑤𝑛) est une suite arithmétique dont on précisera la raison et le premier terme.
b) En déduire, pour tout 𝑛 ∈ N, l’expression de 𝑤𝑛 puis celle de 𝑢𝑛 en fonction de 𝑛.

4) On pose, pour tout 𝑛 ∈ N,

𝑆𝑛 =
𝑛

∑
𝑘=0

𝑢𝑘 = 𝑢0 + 𝑢1 + 𝑢2 +⋯+ 𝑢𝑛.

a) Calculer 𝑆0, 𝑆1, 𝑆2 et 𝑆3.
b) Montrer par récurrence que, pour tout 𝑛 ∈ N,

𝑆𝑛 = 𝑛2𝑛+1 + 1.

+ Correction exercice 2 :

1) a) ᵆ1 = 2ᵆ0 + 21 = 4, ᵆ2 = 2ᵆ1 + 22 = 12 et ᵆ3 = 2ᵆ2 + 23 = 32.
b) Comme ᵆ1 − ᵆ0 = 3 et ᵆ2 − ᵆ1 = 8, ᵆ1 − ᵆ0 ≠ ᵆ2 − ᵆ1 donc (ᵆ𝑛) n’est pas une suite arithmétique.

De même, comme 𝑢1
𝑢0

= 4 et 𝑢2
𝑢1

= 3, 𝑢1
𝑢0

≠ 𝑢2
𝑢1
, donc (ᵆ𝑛) n’est pas une suite géométrique.

2) a) Considérons, pour tout 𝑛 ∈ N, la proposition 𝑃(𝑛) : « ᵆ𝑛 ⩾ 0 ».
Initialisation : Par définition, ᵆ0 = 1 ⩾ 0 donc 𝑃(0) est vraie.
Hérédité : Soit 𝑘 ∈ N. Supposons que 𝑃(𝑘) est vraie. Alors ᵆ𝑘 ⩾ 0 donc 2ᵆ𝑘 ⩾ 0 et ainsi 2ᵆ𝑘 + 2𝑘+1 ⩾ 2𝑘+1 ⩾ 0 donc ᵆ𝑘+1 ⩾ 0.
Dès lors, 𝑃(𝑘 + 1) est vraie.
La proposition𝑃(𝑛) étant initialisée au rang𝑛 = 0 et héréditaire, d’après le principe de récurrence, elle est vraie pour tout𝑛 ∈ N, donc∀𝑛 ∈ N,ᵆ𝑛 ⩾ 0.

3) a) Soit 𝑛 ∈ N. Alors,

𝑤𝑛+1 −𝑤𝑛 =
ᵆ𝑛+1
2𝑛+1 − ᵆ𝑛

2𝑛 = 2ᵆ𝑛 + 2𝑛+1
2𝑛+1 − 2ᵆ𝑛

2𝑛+1 + 1 = 1.

On en déduit que (𝑤𝑛) est une suite arithmétique de raison 1 et de premier terme𝑤0 =
𝑢0
20

= 1.

b) On en déduit que, pour tout 𝑛 ∈ N,𝑤𝑛 = 𝑤0 + 𝑛× 1 = 𝑛 + 1 et donc ᵆ𝑛 = 𝑤𝑛 × 2𝑛, c’est-à-dire ᵆ𝑛 = (𝑛 + 1)2𝑛.
4) a) 𝑆0 = ᵆ0 = 1, 𝑆1 = ᵆ0 + ᵆ1 = 1 + 4 = 5, 𝑆2 = ᵆ0 + ᵆ1 + ᵆ2 = 5 + 12 = 17 et 𝑆3 = ᵆ0 + ᵆ1 + ᵆ2 + ᵆ3 = 17 + 32 = 49.

b) Considérons, pour tout 𝑛 ∈ N, la proposition𝑄(𝑛) : « 𝑆𝑛 = 𝑛2𝑛+1 + 1 ».
Initialisation : Comme 𝑆0 = 1 et 0 × 20+1 + 1 = 1, on a bien𝑄(0).
Hérédité : Soit 𝑘 ∈ N. Supposons que𝑄(𝑘) est vraie. Alors 𝑆𝑘 = 𝑘2𝑘+1 + 1. Or, d’après la question 3.b., ᵆ𝑘+1 = (𝑘 + 2)2𝑘+1 donc

𝑆𝑘+1 = 𝑆𝑘 + ᵆ𝑘+1 = 𝑘2𝑘+1 + 1 + (𝑘 + 2)2𝑘+1 = (2𝑘 + 2)2𝑘+1 + 1 = (𝑘 + 1)2𝑘+2 + 1.

Donc 𝑄(𝑘 + 1) est vraie. La proposition 𝑄(𝑛) étant initialisée au rang 𝑛 = 0 et héréditaire, d’après le principe de récurrence, elle est vraie pour tout
𝑛 ∈ N, donc ∀𝑛 ∈ N, 𝑆𝑛 = 𝑛2𝑛+1 + 1.
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